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En tant que résident des Îles-de-la-Madeleine, je m'oppose aux forages que la 

compagnie Gastem prévoit faire sur le territoire des Îles-de-la-Madeleine. Je vais 

laisser à d'autres les questions techniques pour m'orienter directement sur la non-

honnêteté, pour ne pas dire l'escroquerie, du pdg de Gastem, M. Raymond Savoie.  

Premièrement, la fausse publicité. Ce n'est pas dans les plans d'Hydro-Québec, 

comme remplacement de la centrale. 

Deuxièmement, aucun des pêcheurs que j'ai rencontrés depuis 2 ans n'est en faveur 

de transformer son bateau au système fonctionnant au gaz naturel (ayant pêché 

moi-même, je comprends). 

Troisièmement, les automobilistes aussi sont contre. Les compagnies automobiles, 

comme les compagnies fabriquant des moteurs marins, ne feront pas de mécanique 

spéciale seulement pour les Îles. Et pas question de rester prisonnier sur les Îles dû 

à la non-adaptation du système ailleurs. 

Quatrièmement, l'idée de nous offrir d'acheter le gisement après découverte 

d'hydrocarbures (s’il y en a) entre Madelinots est complètement ridicule. Nous ne 

pourrons qu'offrir des miettes à côté des BP, Shell et Desmarais, etc.  
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Cinquièmement, autobus scolaire. Le 14 juin, j'ai fait deux appels téléphoniques à 

Drummondville. Le premier, autobus Thomas, M. Martin Garneau : 2 démo diesel 

modifiés propane. Deuxième appel, autobus Blue Bird, M. Ernest Nobel : 1 démo 

gazoline modifié propane. 

Sixièmement, à la fameuse question si souvent demandée et toujours répondue 

comme bien d'autres, évasivement, la sorte d'acier pour coffrage. M. Savoie a 

toujours dit : un acier spécial. Le Québec fonctionne avec les mêmes normes que 

l'industrie en Alberta. Affirmation de M. Mario Lévesque, président de l'AFSPG, 

lors de l'assemblée de la CRÉGÎM le 13 juin aux Îles-de-la-Madeleine. Question 

posée par moi-même, étant ex-travailleur pour compagnie œuvrant dans le forage 

gaz et pétrole. Il n'y a pas d'humidité dans l'air en Alberta. Pas de rouille sur le 

métal. J'y ai vécu presque 4 ans. Ici, aux Îles, on trouve des tuyaux rouillés sur la 

plage, ayant servi de coffrage, c'est tout ce qui reste. L'air est salin. Visitez un 

bateau de pêche, vous allez voir dans quel état est l'inoxydable, l'aluminium qui 

s'effrite. Pas besoin d'aller plus loin, le nouveau pont d'Havre-aux-Maisons a pas un 

an et déjà des problèmes de rouille. Pourtant quand on fabrique un pont en 2012, il 

doit y avoir des normes à respecter, surtout qu'on le voit. Imaginez sous terre...??? 

Avec un pdg qui connait pas la sorte d'acier, WOW! 
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En 1988, M. Savoie était ministre des Mines quand la mine de sel, qui était 

rentable, a été vendue à des intérêts étrangers. Ensuite, il a été ministre des 

Finances. C'est pendant ces affectations que le prix de 10 sous l'hectare est apparu... 

bizarre? Pour quelques années plus tard s'accaparer de presque tout le sous-sol des 

Îles, incognito. Pour ceux qui pensent que nous devons faire notre part et partager 

ces richesses avec la province, vous semblez oublier que ces compagnies 

appartiennent à des intérêts étrangers. Et qu'en plus, le gaz ou le pétrole, s’il y en a, 

est déjà prévu pour l'exportation, surtout aux États Unis, qu'il n'y a pas d'emplois 

significatifs pour les Îles, pas de redevances. Mais une chose est sûre, nous 

paierons pour les dégâts, car dégâts il y a toujours. 

Maintenant j'aimerais vous lire quelques extraits d'un enregistrement d'une 

assemblée que la compagnie Gastem a eu avec certains de ses actionnaires. Ici, ce 

sont les paroles du pdg de Gastem, Raymond Savoie. À 56:03 « Faut traverser la 

barre des autorités réglementaires » 56:12 « Résultat Gastem serait impliquée au 

niveau de la Nouvelle-Écosse, de l'Île-du-Prince-Édouard, du Nouveau-Brunswick. 

2 millions d'acres » « Ça fera de Gastem certainement le plus gros joueur au 

niveau des juniors d'exploration dans tout ...? et probablement un des claims les 

plus importants avec le diapir des Îles-de-la-Madeleine dans le golfe St-Laurent, 

mais on serait sur terre ici. Gastem, comme vous savez, croit que cette zone de 

diapir de sel sera aussi importante, en termes de développement au niveau du gaz 
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naturel, que le golfe du Mexique. Même structure, même formation sont en jeu » 

01:07:51 « Je suis allé aux Îles la semaine passée, assis à côté d'une des 

responsables de la mine de sel qui est ici à Grosse-Île aux Îles-de-la-Madeleine. 

Alors chaque année ils doivent fermer la mine de sel 2-3-4 fois par année parce 

qu'il y a du gaz naturel qui entre dans la mine de sel. Ils ferment, laissent échapper 

le gaz, le gaz baisse, y retournent opérer la mine. C'est de même depuis 30 ans. »  

En terminant, avec toute l'information que nous avons sur M. Savoie et sa façon 

TRÈS questionnable sur l'acquisition de ses claims, préparée de longue date, je 

dénonce le gouvernement de Mme Marois d'être complice dans ce dossier en 

fermant les yeux. Quand on fait mention du vol du siècle à propos de Pétrolia et 

d’Hydro-Québec pour Anticosti, on oublie Gastem et les Îles-de-la-Madeleine, et le 

Bassin Madeleine. Cette magouille s'est produite en même temps. Laisser Gastem 

faire un forage, il y en aura 2, et 3 et 4, etc. Une fois prouvé qu'il y a des ressources 

de gaz naturel, ce sera l'emballement total pour le golfe et les ressources 

dinosaures. Ça, c'est la vraie visée de Gastem, et non le bien-être des Madelinots. 

La commission Charbonneau amuse les médias pendant que tout le territoire du 

Québec se fait piller. Février 2012, tempête de verglas aux Îles. Certains ont 

manqué d'eau. Panique. Imaginez toute l'année. La population ici quadruple 

pendant la saison estivale. Pas d'eau, pas d'industrie touristique. On se souvient tous 
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de la barge du Irving Whale en 1970, dont on trouve encore des résidus sur nos 

plages. 

Jean-Paul L'Allier, ancien maire de la ville de Québec, a terminé son discours 

comme ceci lors de son passage aux Îles en 2012 : « De nier son passé, c'est y 

retourner! » 


